
Supplement a l'PAi de la Religio

L'AMI
<le la Religion et de la Patrie-

JTournal Eccl eiostique, Politique, &c.
Avis AU:ABDONNES ET AU: "PUBLIC.

Dans la vue de reconnaître l'accueil bien-
veillant reçu jusqu'àc'e jour par notre Journal,
et pour le mettre à la 'portée- des moymns de
toutes les classes, nous annonçons qu'à comp-
ter du 1er. de Mai prochain, l'AMII DE L
RELIGION ET DE LA PATRIE, paraitra
leLnumn, MEcnaEr et VENDREDr de chaque
semaine, sous son format actuel, formant: à la
fin de l'année un superbe volume de 1,240
pages, sur la Religion, la Littérature, les
Scinces, les Arts, les Nouvelles Po'iliques, etc.
à raison de de DOUZE CHELINS et DEMI
par année, payable tous les six mois et d'a..
vance. Pourceux quiene se conformeront pas-
à cette condition, L'abonnement .sera de
QDINZE chelins courant, payables par se-
mestre.

Toute personne qui nous procurera HUIT
abonnés capables de payer, aura droit de rece-
voir notre journal pour rien.

Nous prions toutes les personnes, amies de
notre journal de vouloir'faire connaître le pré-
sent avertissement dans ledrs: localités sespecr
tivesi et- les ournaux qui échangent avec
nous, nous con éreront en le reproduisan't, un
service que nouis leuriendrons dans l'occasion.

On s'abonne chez MM. les Curés,
A Québec, an bureau du Journal,

No. 22, Rue Lamontagne. -

et chez MM.J.& O. Crémazie, libraires,
No. 12, Rue la Fabrique.

A Montréal, chez E. R. Fabre, écr.,
No. 3, Ruc Si. Vincent.

STANISLAS DRAPEAU,
Québec, 17 Mais, 1848. Propriétaire.

BOUTIQUE DE _ORDONNIER.
LE soussigné à l'honneur de préve-

nîr ses amis et le public en général
· qu'il a établi sa boutique au No..2,

Rue St. Panl, vis-à-vis de MM. C.& W.
Wurtele, où il sera prét à exécuter avec pone-
tualité tous ordres pour chaussures, dans le
meilleur gofût et à des prix très modérés.

ANDRE BU-RN.
21 avril 1848.

DE QUEBEC.

.d1jqel ex- Artisanas ee tax
Osusreers.

L'INSTITUT CANADIEN de Québec
' fondé- depuis quelques jours seulement,

vient d'ouvnrses premièresséances régulières.
Quoique naissant, l'Institut compte déjà urés
de 305 membres, et sous pe 0 rra leur offrir
l'avantage d'une grande Bibli Ilue qu'il doit
t la générosité des citoyens il ce ville.

Plus de 
4

0fjournaux tant. pa que de
l'étranger vont être d'éposés sur lés tables.
L'nsiut dont lebtit principal est de faire entre
ses membres un échange de connaissanee utiles
et d'instructions mutuelles, croit de son devoir
de faire un appel aux AnTrsars et ovJnrEnss de
Québec, qu'il sollicite à-partager avec lui les
avantages de lassnciation.

Par ordre,
J. I A. CHARTIER,

Salle de l'institut, Seeretàire-Archiviste,
lîfévrier, 1848. , de l'inst.Canadien-

u pATRY, Architecte, demeure rue
St. Joeph, St. Roch de Québec,

raaison de M. le Notaire Prévost.
nuébec. 25 février.-848.

PAsROISSE -~~ .k -~ nluo "esoçse
DE -près J'encoignure

Z-T.B 8 , DES RUEs
de Cets

Qssebec. DEsIFossEs.EIII

Fournisseur de Lits, .Mieui>blc de salon, e--tc.
r E public est invité à porter son attentioi sur cet établissement »où il trouvera à des prix'

avantageux toute sortelfournitures de *ts, meubles, faits -de matériaux irréprochable-
ment bien conditionnés, et n un goût recherché ; on y reçoit aussi ées ordres quo l'on se fait
fort d'exécuter sans délai, eld manière à mériter également approbatio

On y trouvera particuliére t un dépét considérable do c aises p4 tes avec fantaisies,
d'autres toutes en bois, berce'es, etc.

Québec, 1 fevrier, 1848.

5, RUEST. JEAN, HAUTE-VILLE.
AIT ses sincères remerciments aux habitants de cette ville et des enirons pour P'encoura.

fragement vraiment libéral qu'il en a reçui et il espére mériter la continuation de leurs fa-
veur, en suivant strictement les mémes principes, savoir

qui lui ont mérité la confiance illimité du public.
B. Mrcellaii. posséde l'avanta d'avoir en Europe un agent.expérimenté, de sorte que

personne ne peut avoir.un meillf sortiment ou vendre àe lleur marcla' qu'au
No. .5i Rue St.-Jean, qui est bo dammént fourni de Marchandises d'hiver. et de pintemps
de toute description, parmi les cel Is se trouvent un choix (le Mérino anglais et français, Cas i-
mires imprimés, Draps d'Ohl anl et de Cobourg, de toutes couleurs, Indiennes, Châles,
Echarpes, Coivertes, Flanelle buirtings blanc et de couleur, etc. etc.

AUSSI.-100 PIECES de XPIER PEINT pour Chambres.
Comme les PUFFS dans les journaux publics paraissent être à l'ordre du jour, il est difil-

cite pour le public de pouvoirjuger par le contenu d'un avertissement, qui vend cher ou à bon
marché, au milieu de toutes les annonces faites pour tromper. Le soussigné voulant mettre le
public en état de pouvoirjuger correctement et prouver qu'il n'avance rien qu'il ne puisse

rouver, invite les personnes qui désirent acheter, àvisiter son magasin, pour voir son splen-
ide assortiment, connaître les prix et ensuite payer par elles-mmes.

B. MEEIHAN.
Québec, il février, 1848.

CRA DE FABRIQUE DE MEUBLES DE ST. ROCH.
Rue Dencosses,

ST. Itocri, ST. ntoon,

t'honneur de prévenir le public et ses nombreuses pratiques qu'a
y5 n cou!, li t l'hiver, tont son ancien assortiment de la saison

écédente, il la ouvellé totalement et qu'il peut offrir naintenant à
nspection génér e dans son magasin

UN CHOIX MPLET ET RECHERCHE DE MEUBLES,

de tous les genres et de tous les prix,
manufacturés sur les modèles les plus à la mole, et avec les .meilleurs
matériaux, et dont l'énumération serait trop longue. .

econaissant de l'encouragement dont on a bien voulu la favoriser jusqu'à present,il ose
en solliciter la -continuation pour l'avenir, et appeller lattention générale sur son rovision
nement de TABLES à CAUTES, à DINER et autres, de tous genres, .CHAIS d'ACA-
JOU, COUCHES-de la dernière élégance, SOFAS,'CHAISES d'AISANCE, etc.
qu'il offrira constamment comme par le passé, à des prix modérés,

ET AUX CONDITIONS LES PLUS LIBERALES.
Québec, 25 février, 1848.

J. C. OVERELL,
No. 52, Rue Saint Jean,

F REND la liberté d'informer ses nombreuses pratiques et le public en général, qu'il a en main
un bon assortiment dn

ont il dis¯posera àtune randeréd n dans les prix, pour faire place à son importation dii
RINTEMPS et de P TE, atten ar les premiers arrivages.

O3- J. C. O. a besoin d'un J NE HOMME quia quelquf connaissance dans la ligne
de marchandises sèches. -

Québec,21 avril 1848.


